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Les centres associés ont pour mission de prolonger la présence technologique en région. Ils sont parties prenantes des 
positionnements nationaux et régionaux. Ce sont des structures associatives à but non lucratif qui relaient dans leur zone de 
proximité les services offerts par le Cetim et qui développent des spécialités technologiques en complémentarité avec lui.

 

Les sept comités Mécaniques régionaux 
Favoriser le développement des viviers régionaux de la mécanique : c’est la raison d’être des Comités mécaniques. Ces 

structures composées d’industriels, de la FIM, du Cetim et de partenaires régionaux ont pour objectif d’assurer une cohérence 

régionale forte dans les programmes d’actions engagés par l’ensemble des acteurs économiques au bénéfice des entreprises 

de la mécanique. Catalyseurs de besoins, les Comités orientent avec les partenaires et les interlocuteurs publics les actions 

nécessaires au développement des PME.

• Alsace

• Franche-Comté

• Île-de-France

• Nord – Pas-de-Calais

• Paca

• Pays de la Loire (Comité de développement de la métallurgie)

• Picardie

Les centres associés et partenaires

 LRCCP : Laboratoire de recherches et de contrôle du caoutchouc et des plastiques, 

35 salariés, créé en 1942, partenaire du Cetim depuis 2007.

Domaines d’activité 

Conception de nouveaux matériaux, mise en œuvre, essais mécaniques et physicochimiques, expertise et qualité. 

 Pôle Polymère Sud 
 (Pau)

Association loi 1901 créée en 1990.

170 adhérents dont 82 % d’industriels. 

18 administrateurs dont 50 % 

d’industriels, 6 salariés.

Domaines d’activité 

Cellule de diffusion technologique pour 

la dissémination de connaissances, 

le conseil et l’ingénierie de projet dans 

les domaines matériaux/process de 

transformation et de mise en œuvre des 

plastiques, colles, composites et

élastomères.

 Cetim-Certec 
 (Bourges, Orléans et Blois)

Créé en 1999, opérationnel en 2002.

21 adhérents dont 48 % d’industriels, 

16 administrateurs dont 44 % 

d’industriels, 20 salariés.

Domaines d’activité 

Analyses de défaillances, prototypage 

rapide, conception, soudage, métrologie, 

choix et mise en œuvre des matériaux 

métalliques acier et aluminium, 

et des matériaux composites.

 Cetim-Cermat 
 (Mulhouse)

Créé en 1977, Centre associé depuis 1982,

91 adhérents dont 95 % d’industriels 

mécaniciens, 24 administrateurs dont 63 %

d’industriels mécaniciens, 40 salariés.

Domaines d’activité 

Matériaux, analyses de 

défaillances, contrôles, essais-

mesures, calcul, métrologie, bruit 

et vibrations, formation.
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Les pôles d’activités
Chacun des pôles d’activités du Cetim est géré en centre de profi t en réalisant des travaux d’intérêt collectif d’une part, et des 

prestations individuelles d’autre part. Les études à caractère collectif sont défi nies en coût, délai et qualité avec l’Agence de 

programme qui a pour fonction de représenter en interne l’exigence du « client collectif ». Les prestations individualisées sont 

conclues avec l’appui de la direction commerciale représentée au sein de chaque pôle.

Une offre globale
S’appuyant sur cette structure en pôles d’activités, porteurs de ses domaines d’excellence, le Cetim a développé une offre 

globale de prestations réalisées avec des impératifs stricts de confi dentialité, d’objectivité, de délai et de coût.

Elle est notamment matérialisée par l’existence de trois pôles transversaux : 

•  formation et gestion des compétences,

•  analyse de défaillances et expertises,

•  logiciels.

Les moyens technologiques

Une structuration en pôles d’activités
porteurs des domaines d’excellence du Cetim
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Collecter les avancées scientifi ques, orienter les travaux 
des laboratoires universitaires
Le Cetim développe un partenariat scientifi que intense avec les laboratoires universitaires qui s’est formalisé notamment en 

deux grandes lignes d’actions.

-  Des travaux conduits sous l’égide de la fondation Cetim, confi és à des laboratoires pour qu’ils mènent des recherches « amont » 

par rapport aux développements plus appliqués du Cetim.

 Dans ce cadre, des recherches effectuées par des groupements de laboratoires ont débuté sur la simulation des procédés à 

grande vitesse, la conception mécatronique, la modélisation de la propagation de fi ssures, l’optimisation multidisciplinaire, 

des multimatériaux multifonctions issus de la métallurgie des poudres, la conception de produits mécatroniques remanu-

facturables. En 2010, des travaux de recherche, de moindre envergure, directement liés avec les programmes stratégiques du 

Centre ont également été engagés.

-  Une coopération étroite sur des projets de recherche entre les équipes du Cetim et celles de laboratoires universitaires dans 

le cadre de recherches menées au sein d’un « laboratoire commun ».

 Depuis le début 2010, le Latim laboratoire commun avec l’UTC dans le domaine du traitement du signal est intégré à l’Institut 

de mécatronique.

Le Cetim co-anime avec l’Institut Carnot Cerimat les « alliances Carnot » Mecamat et Pro lieu de rencontre entre Instituts Carnot 

à forte activité mécanicienne qui permet d’identifi er ses synergies (compétences et moyens expérimentaux), d’exploiter les 

complémentarités et de céer une offre commune.

Les laboratoires communs opérationnels en 2011
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Produire dans les délais convenus

Délais des actions collectives au 31 décembre 2010

Le respect des délais est une préoccupation majeure du Cetim qui depuis plusieurs années a mis en place un indicateur lui 

permettant de piloter sa production.

L’action de sensibilisation mise en place a permis de corriger des écarts constatés. Toutefois, compte tenu des réductions 

d’effectifs, face à une charge qui demeure soutenue, le dispositif mis en place est maintenu.
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Coopération avec les autres centres techniques de la mécanique

Le Centre technique des industries mécaniques (Cetim), le Centre technique des industries aérauliques et thermiques (Cetiat), 

l’Institut de soudure (IS), le Centre technique de l’industrie du décolletage (CTDec) et le Centre technique industriel de la 

construction métallique (CTICM) sont les cinq centres techniques de la mécanique qui reçoivent un financement de la part des 

entreprises du secteur.

Historiquement constitués pour répondre à des problématiques bien spécifiques, ces centres développent entre eux des coo-

pérations qui renforcent la cohérence et la complémentarité de leurs actions dans un souci toujours plus affirmé d’optimiser 

l’utilisation des fonds provenant des entreprises cotisantes.

Les synergies entre les centres sont renforcées en outre dans le cadre des missions du comité FIM SIT « Stratégie en Inno-

vation et Technologie », créé en 2003 sur décision du conseil d’administration de la Fédération des industries mécaniques. Ce 

comité piloté par le pôle technique de la FIM est une instance de réflexion stratégique dans les domaines de la technologie, 

de l’innovation et de la R&D. Depuis sa création, il a conduit une enquête auprès de ses membres pour connaître leurs attentes 

en matière d’axes stratégiques de développement technologique, permettant d’identifier des actions à mener avec les centres 

techniques industriels, les pouvoirs publics et autres organismes.
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Des projets majeurs pour la mécanique
La mise en collaboration d’un cercle de compétences grandissant est indispensable à la démultiplication des moyens du 

Cetim, en particulier dans les domaines des caoutchoucs, polymères, plastiques et élastomères, des matériaux composites, 

des procédés avancés de fabrication, de la mécatronique. En 2010, il s’agit de pérenniser et de faire fructifier pleinement les 

relations établies de 2007 à 2009 dans un cadre d’investissement modéré.

MATÉRIAUX ET PROCÉDÉS

Les matériaux composites avec Technocampus_EMC2

Face aux exigences de performance mécanique et de consommation énergétique, une partie de la mécanique entre dans une 

phase de mutation profonde qui va l’amener à appréhender le passage culturel du métal vers le composite.

Pour accompagner les industriels dans cette mutation, le Cetim a décidé de développer ses compétences et ses moyens dans la 

mise en œuvre des composites.

Né de la volonté de la Région Pays de la Loire de développer son tissu industriel d’entreprises, en particulier autour des matériaux 

composites, le centre Technocampus_EMC2 a été inauguré en septembre 2009. Il regroupe sur 18 000 m2, des laboratoires de 

recherche universitaires et industriels et un centre d’expertise issu du Cetim.

Le projet Technocampus_EMC2 n’a de sens pour le Cetim que s’il constitue une base d’innovation et de développement de 

nouveaux produits pour de nombreuses branches tels que les fabricants d’équipements (machines agricoles, engins de 

manutention-levage ou de travaux publics, carrosserie industrielle…), les fabricants de composants (pompes, mobilier, 

outillage…) ou les sous-traitants mécaniciens (usineurs, ensembliers…).

La stratégie technologique vise les composites thermoplastiques plus faciles à recycler et se prêtant mieux aux séries que les 

thermodurcissables. Ces matériaux présentent par ailleurs davantage de similitude de travail avec les métaux.

Le procédé de thermocompression constitue l’une des voies d’études avec plusieurs projets allant de thèses (compréhension de 

la déformation et du glissement des fibres – matrices), à des essais de fabrication des prototypes industriels. L’optimisation des 

paramètres du procédé permet d’assurer la bonne qualité des pièces et la répétabilité de la ligne de formage de tôles composites. 

Les systèmes de maintien des plaques avant le formage et de transfert capable de déplacer en quelques secondes la pièce du 

four vers la presse jouent un rôle important dans la maitrise du procédé.

Second procédé étudié : la pultrusion. Une ligne est dédiée à la fabrication de profilés en composites structurels de différentes 

sections. Les projets actuels visent à fabriquer des profilés composites thermoplastiques et à étudier l’influence des paramètres 

sur la qualité des pièces.

Enfin, une machine d’enroulement filamentaire est dédiée à la fabrication de pièces de révolution obtenues par dépôt en 

continu de fils préalablement imprégnés sur un moule ou mandrin ayant un mouvement de rotation (citernes, silos, réservoirs, 

tuyaux…).

Les élastomères avec le LRCCP
Le rapprochement entre le LRCCP (Laboratoire de recherches et de contrôle du caoutchouc, et des plastiques) et le Cetim (Centre 

technique des industries mécaniques) est effectif depuis le 1er janvier 2008. L’entité ainsi constituée rassemble une centaine de 

chercheurs spécialisés dans les caoutchoucs, plastiques et composites. Ce rapprochement est le fruit d’une volonté commune 

de l’industrie du caoutchouc regroupée au sein du SNCP (Syndicat national du caoutchouc et des polymères) et de celle de la 

mécanique regroupée au sein de la FIM (Fédération des industries mécaniques).

400 k€ annuels, dont 200 financés par le Cetim, sont consacrés à un programme de R&D sur des thématiques communes aux 

deux professions :

- nanocharges dans des élastomères,

- comportement à la fatigue des élastomères,

- tenue des élastomères aux biocarburants,

- composites amortissants.

- décompression rapide,

- optimisation du cycle de vulcanisation

.
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Un centre des procédés avec l’Énise
Le Cetim a signé un accord de coopération avec l’École nationale d’ingénieurs de Saint-Étienne (Enise) pour développer des 

procédés innovants en usinage par enlèvement de matière, des technologies de fabrication directe de pièces mécaniques à 

partir de poudres, des revêtements épais, ainsi que des procédés de découpage et de cisaillage adiabatique. Les domaines 

connexes de modélisation, de simulation, de contrôle et d’essais sont aussi couverts. Le CPAF (Centre des procédés avancés de 

fabrication) commun au Cetim, à l’Enise et à l’École des mines de Saint-Étienne est en cours de mise en place opérationnelle. Les 

unités pilotes de production à dispositif partagé(UPDP) d’UGV 5 axes et de fusion laser de poudres métalliques sont désormais 

complétées par une nouvelle unité de découpage adiabatique. La collaboration avec l’ENISE dans le cadre des procédés avancés 

de fabrication se traduit par un certain nombre de projets labellisés ViaMéca qui permettront en 2011 de poursuivre les travaux 

sur la fusion laser dans le domaine des applications biomédicales, sur la mise en œuvre de poudres métalliques ou non par des 

technologies soit de compactage à grande vitesse soit par des procédés de projections thermiques. En complément un projet de 

plateforme de logiciels est en phase de mise en œuvre dans le cadre du déploiement en région Rhône-Alpes du très haut débit 

numérique pour les entreprises..

Intercut :  
une offre commune CTDec, Arts, Énise, Cetim
Par ailleurs, le thème de l’usinage fait l’objet d’un accord avec le CTDec, ARTS et l’Enise pour proposer une offre commune 

baptisée Intercut. Ce cluster de laboratoires est destiné à monter des projets régionaux porteurs d’innovation pour des PME. 

Une première action concerne le montage d’une plateforme dédiée à l’unification de la chaîne numérique de fabrication 

d’outils coupants spéciaux. Ce projet est actuellement proposé aux financeurs régionaux, et il alimentera en 2011 les travaux 

du cluster. D’autres projets sont en vue, dans les domaines de l’usinage à ultra haute précision par exemple.

Platinno : l’innovation pour la filière plasturgie
Enfin, La plate-forme Platinno portée par le Pôle européen de plasturgie et le Cetim est opérationnelle depuis octobre 2009 suite 

à l’initiative du pôle Plastipolis avec la profession des moulistes. Elle constitue un appui à l’innovation dédié aux moulistes et aux 

plasturgistes. Elle donne accès à des moyens technologiques en avance de phase, en particulier sur le mode « temps partagé » : une 

machine haute productivité de fusion laser métal d’empreintes de moules, un parc de petites presses électriques pour les essais et la 

recherche (15T, 50T, 150T, 320T) ainsi que des systèmes d’acquisition de données équipés d’un logiciel de rapport d’essai automatique. 

C’est dans ce cadre que le Cetim met à disposition un centre d’usinage 5 axes. Ces moyens complètent ceux offerts en région Centre 

par le Cetim-Certec pour la fabrication des outillages par fusion laser. Le module « mécanique » de la plateforme, et qui concerne 

la finition en usinage 5 axes des pièces produites en fabrication additive (module « thermique ») sera opérationnel début 2011 et 

permettra de déployer des programmes de R&D à destination des moulistes.

MÉCATRONIQUE - CONTRÔLE - MESURE

Un institut de mécatronique avec l’UTC
Depuis la rentrée 2008/2009, près d’une soixantaine d’ingénieurs UTC sont formés aux spécialités hydraulique et mécatronique 

avec le soutien de la région Picardie . Une thèse sur la caractérisation et l’identification des sources sonores dans les composants 

hydrauliques est en cours. En complément, depuis début 2009, une structure mixte de R&D, Valortim porte les programmes 

de développement. Cinq études sont en cours, dont un projet de co-développement d’un capteur de mesure de couple. 

En 2011 sera instruit la possibilité de lancer un projet sur la thématique de l’optimisation de la récupération de l’énergie au 

freinage des équipements mobiles dans un contexte de sécurité sévère

 Un Centre de ressources mécatronique en Haute-Savoie
Le Centre de ressources mécatronique est implanté sur le domaine universitaire de Poytech’Savoie avec qui une convention 

de partenariat est en cours de renouvellement. Elle intègre une équipe de cinq personnes et dispose d’une plate-forme de 

simulation et d’outils de prototypage rapide pour accompagner les entreprises dans leurs projets industriels mécaniciens. Des 

projets lourds et structurants sont en chantier. Cette implantation fait suite à l’adhésion du Cetim au groupement d’intérêt 

scientifique (GIS) CimeO. Dédié à accompagner l’évolution mécatronique des PME et la réalisation de projets innovants, le GIS 

I n n o v e r  e n  m é c a n i q u e
valortim
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regroupe notamment Thésame, C4i, le CTDec, le pôle de compétitivité Arve industries, l’Agence économique de Haute-Savoie, 

le Cetim et l’université de Haute-Savoie dont le Lapp et Polyteh’Savoie. Deux thèses sont en cours. L’une  pour la mise au point 

d’un système de positionnement actif ultra précis (nano/micro) des modules de guidage des faisceaux de particules du futur 

collisionneur linéaire du CERN, et l’autre sur la micro-génération d’énergie pour capteur automne communicant.

Moveo Dege : pour les véhicules décarbonés
Initié en 2008 par le pôle Moveo, ce projet  vise à développer des moyens d’étude et de validation pour des composants de 

puissance de systèmes, machines électriques innovantes et leur électronique de puissance, mécatronique de puissance associée 

pour les véhicules hybrides et électriques. D’un budget global de 33 M€, il rassemble l’Institut français du pétrole, l’Inrets, 

l’Université de Versailles / Saint-Quentin et le Cetim qui y consacrera un budget d’investissement de 7,5 M€. L’année 2011 sera 

consacrée à la conception des bancs d’essai. 2012 devrait voir les moyens rassemblés dans un bâtiment commun sur le site de 

Satory près de Versailles. 

 L’accord Artema/cetim
Le syndicat professionnel Artema et le Cetim se sont fixés des objectifs communs formalisés par un accord de partenariat pour  :

- favoriser l’évolution mécatronique des PME adhérentes à Artema, établir des guides méthodologiques,

- surveiller les solutions mises en œuvre dans d’autres secteurs,

- réaliser des projets innovants : GIS Cimeo, Institut de Mécatronique,

- prendre en compte les besoins d’Artema dans les projets de recherche collectifs.

De son côté, Artema s’engage à :

- assurer la promotion de l’Institut de Mécatronique,

- développer les propositions de stages pour l’Institut de Mécatronique et Polytech’Savoie.

En appui d’Artema, au sein de l’UNM, le Cetim contribue à la normalisation en mécatronique. Il anime ainsi le groupe 

international visant à établir le programme de normalisation à développer au sein de l’ISO sur ce thème.

En 2011 le Cetim contribuera également à une étude portée par le Groupe Mécatronique d’Artema sur la fiabilité des 

composants mécatronique
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Europe : Partenariat public-privé – Usine du futur

L’année 2009 a connu l’implémentation du plan de relance économique de la Commission européenne initié en 2008 dans trois 

filières industrielles dont celle des usines du futur (Factories of the Future : FoF), sous la forme du partenariat public-privé (PPP). 

L’objectif ambitieux du PPP FoF est de renforcer les efforts en matière de recherche industrielle dans un secteur très important 

comme l’industrie manufacturière.

Afin de se positionner dans ce PPP,  les grandes fédérations industrielles européennes ont créé l’Association européenne pour 

la recherche dans les usines du futur (Effra – European Factories of the Future Research Association). Le Cetim, représentant la FIM, 

occupe un siège au conseil d’administration.

Cette association réunit des industriels ainsi que leurs représentants dans différents États membres, afin d’établir le contenu 

technique des futurs programmes de travail (appels à propositions de projets), les types de projets et les aides financières 

correspondantes.

L’année 2011 sera centrée sur la préparation du prochain programme cadre de la recherche européenne (FP8) 2014-2020 et sur 

des discussions budgétaires européennes (FP8, fonds régionaux...).

L’EFFRA relancera la préparation de la mise à jour de la roadmap multi-annuelle* ; les représentants de Mecafuture y participe-

ront aussi activement.

* Cette roadmap définit les appels à propositions de projets labellisés « Factories of the Future » représente ainsi le volet industriel des appels à projets européens.

International : consolider les actions engagées

Le Cetim poursuit son développement sur la zone francophone du Maghreb à partir de ses deux filiales CMD (Maroc) et CIES 

(Tunisie). L’année 2011 lui permettra, entre autres, d’augmenter sa présence sur les marchés du pétrole et du gaz (Algérie, 

Tunisie, Maroc, Lybie…).

Le renforcement de la plateforme Mecafuture se poursuit avec l’intégration, en 2010, des pôles de compétitivité Plastipolis et 

Elastopole.

Le changement de statut de Mecafuture début 2011, en association loi 1901, annonce aussi une meilleure intégration de tous ; 

il facilitera les actions communes déjà largement engagées (veille, communication, stand commun à la Foire d’Hanovre...).

	             	
	            Pôle	      Acronyme		  Titre    	  Nbre 	
					     partenaires 	
 	

 

	 Direction régionale 		  Cornet 2	 Catalyser les intérêts et la politique de recherche		  21	
	 et internationale (DRI)			   collective nationale en Europe

	 Ingénierie des polymères 		 Probadur	 Démarche de prévision fiabiliste du comportement de structures 		  6 
		 et composites (IPC)		 (CARNOT, Fraunhofer)	 mécanosoudées en matériaux composites thermoplastiques			 
						     à fibres longues 

	 Performance industrielle 		  REMake	 Conception, implémentation et tests d’un nouveau système   
		 et durable (PID) 			   d’aide à l’innovation visant le verdissement des procédés		  16 
					     industriels

	 Équipements sous 		 Green Testing	 Rendre le contrôle non destructif plus vert par des procédés		   3 
  pression (EPI)			   écologiques (début  janvier 2011)

Projets européens 2011
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Les missions du Contrat de performances 2008-2011 ont été définies en s’appuyant d’une part sur le bilan du précédent Contrat 

d’objectifs et de moyens, d’autre part sur le contexte de l’action du Cetim dans le cadre de l’évolution des enjeux de la mutualisation. 

Les points les plus marquants des évolutions envisagées concernent en particulier :

- un renouvellement des actions sectorielles par des regroupements apportant une ampleur significative à ces actions ;

- une plus forte spécialisation des compétences autour de projets applicatifs fédérateurs afin de donner au Cetim une visibilité au 

niveau européen ;

- une démarche d’innovation plus soutenue en favorisant le co-développement avec les acteurs industriels, et plus particulièrement 

les PME ;

- la poursuite de la mise en réseau au niveau régional de manière à ancrer les actions du Cetim dans le cadre des pôles de compétitivité ;

- une action de communication plus interactive entre le Cetim et les industriels évoluant de la diffusion d’informations vers l’échange 

en ligne par la refonte du site Web ;

- un développement international des prestations par une offre d’ingénierie en coopération avec les entreprises mécaniciennes 

françaises.

Dans ce cadre, les missions collectives et la répartition des ressources collectives du centre prévues au Contrat de performances 

2008-2011 sont les suivantes :

- mission d’anticipation technologique : 5 % des ressources collectives ;

- mission de développement technologique : passer de 65 % à 67 % des ressources collectives afin de pousser la création de 

connaissances ;

- mission de transfert : passer de 30 à 28 % des ressources collectives par une recherche d’efficacité accrue sur la base des progrès 

déjà réalisés.

Dans cette évolution de la répartition des financements, il s’agit de diffuser les connaissances plus concrètement en augmentant le 

développement technologique conjointement entre le Cetim et les entreprises (tendance de la demande observée ces dernières 

années), c’est-à-dire en augmentant les capacités de développement direct avec les PME (notamment le co-développement 

d’innovations avec des PME, le déploiement de moyens dans le cadre de plates-formes régionales) et en rationalisant les vecteurs 

d’informations (notamment en concentrant la diffusion d’informations via le Web).

Anticipation Développement Transfert

Actions pro
Études

Valorisation

R&D
R&D

générique
projets

applicatifs

Valorisation
Industrialisation
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e 

2
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1
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Contrat de performances
Le contrat de Performances 2008-2011 est matérialisé par un document signé des trois parties, État, FIM, Cetim. Il propose un 

cadre stratégique éclairant la période. Il s’adresse aussi, et cela est fondamental, à l’ensemble des collaborateurs du centre. 

C’est en effet en référence à ce cadre qu’ont été définis les critères de l’accord d’intéressement.

On y trouve également l’énoncé des orientations du centre aussi bien en ce qui concerne les activités d’intérêt général que 

celles liées aux prestations commerciales et à son évolution interne. Pour chaque orientation, un ou plusieurs objectifs ont été 

retenus en référence parmi les indicateurs recensés. Malgré une conjoncture défavorable héritée de 2009, les indicateurs sont 

maintenus jusque fin 2011. Cette année sera également consacrée à redéfinir une ambition commune entre État, FIM et Cetim, 

guidée par les nécessaires recompositions du paysage industriel et en particulier mécanicien.

Stratégie de R&D
La stratégie de R&D proposée par le Cetim constitue la déclinaison annuelle du contrat de performances. Elle a pour but de 

répondre à la mission première du Centre, l’appui et l’innovation technologique aux 7 000 entreprises de plus de 10 salariés, 

en grande majorité des PME, qui constituent la branche industrielle rattachée au Cetim.

Elle doit répondre aux enjeux suivants :

- contribuer aux développements technologiques et à la défense des intérêts des professions de la Mécanique,

- consolider les domaines d’excellence du Centre et assurer sa visibilité, en particulier sur la scène internationale,

- assurer le ressourcement scientifique et technologique du Cetim,

- favoriser le transfert de la recherche amont vers les applications industrielles

- répondre à la volonté de développer et de valoriser l’innovation.
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Une réflexion stratégique appuyée par le Comité scientifique et technique 
avec les technologies prioritaires comme base
La construction de la stratégie de R&D s’appuie sur une collaboration étroite avec le Comité Scientifique et Technique qui 

assiste le Cetim dans sa réflexion. Les Technologies Prioritaires en Mécanique constituent le socle de cette démarche. Le groupe 

de réflexion du Comité scientifique et technique accompagne le Cetim dans la mise à jour de l’exercice et dans l’identification 

des actions que le Cetim pourrait mener en liaison avec ces technologies. Le Cetim s’approprie les Technologies Prioritaires en 

Mécanique 2010 en déclinant la codification de ses activités par thématiques et axes technologiques en cohérence avec cet 

exercice. La réflexion stratégique intègre, d’une part, la surveillance des marchés mécaniciens collectifs (approche sectorielle) 

et marchands (grandes filières clients) et, d’autre part, la veille stratégique technologique en liaison étroite avec l’exercice 

Technologies Prioritaires en Mécanique 2015.

Elle intègre les opportunités de grands projets régionaux et nationaux impliquant la mécanique source de développements 

sur le site France.

Technologies prioritaires en mécanique 2015 : un exercice de prospective pour 
la mécanique et le Cetim
En parallèle à l’exercice Technologies Clés 2015 pour l’industrie française du Ministère de l’Industrie (DGCIS), le Cetim a identifié 

41 technologies prioritaires pour les entreprises de mécanique, à l’horizon 2015. Ce sont des technologies dont la maîtrise 

permet d’obtenir ou de renforcer un avantage compétitif. Cet exercice a pour objectif de construire un outil pour la réflexion 

stratégique, individuelle et collective, de l’ensemble des entreprises mécaniciennes françaises et des acteurs économiques en 

charge du développement de cette filière transversale. Pour le Cetim, ce travail constitue la base de sa réflexion stratégique.

Cette réflexion prospective s’est appuyée notamment sur une analyse des tendances des grands marchés de la mécanique, 

l’exploitation d’exercices de prospective technologique à travers le monde, l’avis éclairé d’industriels et d’experts. Comme 

c’est le cas dans l’exercice du ministère de l’Industrie, les technologies émergentes ou d’avenir (présentant un potentiel de 

développement pour l’industrie mécanique) ont été distinguées des technologies diffusantes (qui existent mais dont la 

diffusion s’avère stratégique pour le secteur industriel).

Ces 41 technologies prioritaires se répartissent en sept briques interdépendantes qui constituent une véritable architecture 

technologique hiérarchisée. Les cinq technologies de l’entreprise performante en constituent le fondement, pour développer 

la compétitivité technologique des entreprises. Les 6 technologies du Développement durable s’intègrent également à cette 

base en raison des opportunités qu’elles pourraient susciter et des contraintes réglementaires auxquelles les entreprises 

doivent répondre. Les 5 briques plus technologiques : Matériaux et surfaces (5 technologies), Procédés de fabrication (10 

technologies), Conception et simulation produit / process (6 technologies), Mécatronique (5 technologies) et Contrôle et 

surveillance produit / process (4 technologies) se présentent comme un ensemble d’outils permettant de répondre par 

grandes fonctions aux enjeux de compétitivité sur fond de développement durable.
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Structurer les activités du Cetim au travers d’une cartographie de thématiques 
organisée par axes technologiques
Le Cetim, en conformité avec la volonté de son Comité scientifique et technique, s’est approprié l’exercice Technologies 

Prioritaires en Mécanique pour définir les thématiques technologiques de ses actions organisées suivant quatre axes 

technologiques, déclinés en 9 thématiques porteuses de 29 familles de projets regroupant dans des ensembles cohérents la 

R&D générique, la recherche applicative, l’action professionnelle et la valorisation.

Cette classification des projets assure la cohérence avec l’exercice Technologies Prioritaires en Mécanique 2015 et permet 

d’assurer le suivi technologique de l’activité du Centre.
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Axes technologiques Thématiques Familles de projets

Matériaux et procédés

Procédés innovants

Mise en œuvre des poudres

Découpage adiabatique

Usinage assisté par vibrations

Procédés robotisés

Simulation des procédés de fabrication

Composites et élastomères

Thermocompression

Pultrusion

Assemblage

Durabilité des composites

Élastomères en mécanique

Conception 
Simulation 

Essais

Conception et calcul  
en mécanique

Composants fiables et sûrs

Conception en étanchéité

Conception de composants et équipements silencieux

Codes et règles de construction

Simulation

Ingénierie des assemblages
Simulation des assemblages mécaniques

Conception des assemblages

Mécatronique 
Contrôle Mesure

Intégration des capteurs 
et systèmes intelligents

Intégration des capteurs et des systèmes intelligents

Pilotage des systèmes

Surveillance des procédés 
et des équipements

Surveillance des équipements

Surveillance des ESP

Contrôles non destructifs
Multiéléments et simulation des CND

Ingénierie du CND

Développement durable

Éco-procédés en mécanique

Éco-procédés en nettoyage et dégraissage

Éco-procédés en traitements de surface

Substances chimiques

Éco-innovation 

Efficacité environnementale 
des produits et procédés

Éco-conception et fin de vie des produits

Efficacité énergétique

cartographie de thèmes organiséS par axe technologique
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Axe Procédés – Matériaux
Les procédés de fabrication et les matériaux, métalliques ou non, constituent le socle des produits de la mécanique, et à ce 

titre font l’objet de développements permanents destinés à :

- améliorer la performance économique des entreprises par le biais de procédés augmentant la productivité des ateliers et la 

qualité des pièces fabriquées,

- prendre en compte les évolutions sociétales et réglementaires vers des procédés et des produits moins consommateurs 

d’énergie et plus respectueux de l’environnement.

L’axe est divisé en deux grands volets, l’un portant sur les procédés innovants, l’autre sur les composites et élastomères. 

Les matériaux métalliques, qui peuvent sembler absents des travaux du Cetim, sont en réalité pris en compte par l’action 

professionnelle et traités en fonction des besoins spécifiques de chaque profession.

Thématique Procédés Innovants

Cette thématique intègre les travaux menés par le Cetim afin d’explorer les possibilités et les performances de procédés 

novateurs avec pour objectif d’en assurer la pré-industrialisation en levant des verrous technologiques. Les procédés explorés 

se subdivisent en quatre familles :

- La mise en œuvre des poudres : à la suite des travaux menés dans un ambitieux programme applicatif, cette thématique fait 

désormais l’objet d’une famille de projets pour la plupart cofinancés. Les procédés explorés concernent la mise en forme de 

poudres métalliques par compression isostatique à chaud, la réalisation de pièces en multi-matériaux par SPS (Spark Plasma 

Sintering), la compaction à grande vitesse de poudres polymères chargées ou non, la projection de poudres par procédé 

Cold Spray et canon à détonations pulsées. Le partenariat avec l’ENISE occupe une place centrale dans ces travaux ;

- Le découpage adiabatique : essentiellement porté par l’action professionnelle, il s’agit de consolider la conception et la 

fabrication d’outillages de découpage adaptés à cette technologie qui les sollicite de façon beaucoup plus importante que 

les procédés traditionnels de découpage ;

- L’usinage assisté par vibrations concerne le perçage et le forage assistés par vibrations, procédés augmentant sensiblement 

la productivité et limitant fortement la lubrification ;

- Les procédés robotisés capitalisent les compétences et les moyens développés par le Cetim dans le domaine du robot 

d’usinage. Les domaines étudiés concernent l’interface homme-machine, le parachèvement de pièces en petite série, le 

parachèvement de pièces en composites de grandes dimensions, ainsi que le vaste domaine de l’assistance à opérateur.

À ces familles s’ajoute le domaine de la simulation des procédés de fabrication, travaux essentiellement réalisés avec des 

laboratoires communs du Cetim dans le cadre de thèses : laminage transversal, redressage de tôles à haute limite d’élasticité, 

découpage à grande vitesse.

Thématique Composites et élastomères

Cette thématique concerne le développement des techniques de mise en œuvre des pièces en composites thermoplastiques, 

en élastomères avec comme objectif de transférer les résultats vers les PME mécaniciennes notamment par la mise en place 

de démonstrateurs. Cette thématique est composée de 5 familles de projets :

- Thermo-compression : dans le cadre du projet OPTIFORM, les travaux concernent l’amélioration du procédé pour une bonne 

maîtrise des paramètres notamment la température et le maintien des pièces durant le formage.

- Pultrusion : la poursuite du projet DRIVOX avec comme objectif de fabriquer des profilés composites thermoplastiques et 

étudier l’influence des paramètres comme la température et les efforts appliqués sur la qualité et la santé en matière de 

profilés.

- Assemblage : Le projet MP32 relatif au développement des assemblages collés sera finalisé en 2011. La plateforme assemblage 

multi-matériaux, une prolongation du projet MP32, sera définie et mise en place en 2011.

- Durabilité : Le projet Probadur sera finalisé en 2011 et les travaux concernent l’analyse du comportement à la fatigue des 

structures en composites soudés par laser.

- Élastomères en mécanique : Cette famille de projets concernent la collaboration entre le Cetim et le LRCCP. En 2011, les 

travaux vont porter sur les projets d’utilisation de nano-charges dans des élastomères, le comportement à la fatigue des 

élastomères, leur tenue aux biocarburants, les composites amortissants, la décompression rapide et l’optimisation du cycle 

de vulcanisation.
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Axe Conception, Simulation, Essais
La conception et la simulation constituent des éléments clés pour le développement des innovations en mécanique. Ce 

domaine, très transversal, couvre la plupart des pôles d’activités du Cetim. Les enjeux principaux se situent à deux niveaux. D’une 

part, pour intégrer la simulation et l’optimisation dans la démarche de conception, et d’autre part, pour coupler la simulation 

et les essais, pour élaborer, valider et recaler les modèles numériques, définir et personnaliser les essais pour caractériser les 

matériaux et le comportement des composants et des équipements ainsi que pour qualifier leurs performances.

Thématique Conception et Calcul en Mécanique

Il s’agit des codes de construction et des outils numériques permettant de concevoir et d’optimiser des produits fiables et 

sûrs, répondant aux exigences réglementaires dans les meilleures conditions d’efficacité économique. Cette thématique est 

composée de 5 familles de projets :

- Composants fiables et sûrs regroupant les actions portant sur la conception fiabiliste, la conception et le calcul à la fatigue. 

Ils sont principalement composés d’actions professionnelles.

- La conception en étanchéité : ce sont les sujets principalement traités dans le cadre de l’action professionnelle. Ils concernent 

la caractérisation et les essais des produits d’étanchéité vis-à-vis de sollicitations de service ainsi que l’intégration de 

l’étanchéité dans les codes de calcul. La R&D générique est surtout effectuée sur la modélisation des étanchéités. 

- Conception de composants et équipements silencieux : cette famille de projets concerne la réduction, à la conception, du bruit 

des composants et équipements. Elle se focalise sur la mise en œuvre des outils numériques de simulation vibroacoustique 

et de synthèse acoustique. L’action professionnelle y est majoritaire.

- Codes et règles de construction : ces projets relèvent exclusivement de l’action professionnelle. Ils concernent 

l’accompagnement des professions dans la définition des règles de conception des équipements sous pression tuyauteries 

industrielles, réservoirs (Codap, Codeti, Codres) et des équipements de manutention (f.e.m).

- Simulation : cette famille de projets principalement de R&D générique, concerne le développement des méthodes, outils et 

modèles numériques permettant de réaliser la simulation du comportement et du fonctionnement des produits ainsi que 

leur optimisation en conception.

Thématique Ingénierie des assemblages

Il s’agit de concevoir et préparer la mise en œuvre des technologies d’assemblage, s’appuyant sur les outils de simulation des 

procédés d’assemblages. Cette thématique comprend deux familles de projets :

- Simulation des assemblages mécaniques : les actions sont relatives au développement des outils de simulation des procédés 

d’assemblage et d’évaluation de leur tenue mécanique. Ces projets de R&D s’appuient soit sur des modèles par éléments finis 

ou des modèles analytiques ou semi analytiques.

- Conception des assemblages : il s’agit des actions relatives à la conception et la mise en œuvre des assemblages pour les 

différentes professions de la mécanique.

Axe Mécatronique - Contrôle- Mesures
La conquête d’avantages concurrentiels durables et défendables pour améliorer la compétitivité des produits constitue tout 

l’enjeu de la mécatronique pour l’industrie mécanique. En supprimant les frontières existantes, elle permet de satisfaire des 

fonctions supplémentaires, d’accroître la prestation au client, de développer une offre nouvelle tout en baissant les coûts. La 

mécatronique concerne aussi bien les produits que les biens d’équipements. Il s’agit d’accroître les fonctionnalités du produit 

en tirant parti des nouvelles possibilités offertes par l’hybridation technologique associant de manière intégrée et suivant un 

assemblage optimal les composantes mécanique, électronique et informatique.

En contrôle-mesure, les principaux progrès sont enregistrés dans le domaine du pilotage de la surveillance et de l’adaptation en 

temps réel des équipements ou du système de production pour garantir ses performances. On note également le développement 

du pilotage à distance de machines de production via internet, rendant ainsi possible leur partage entre plusieurs industriels.

Cet axe technologique rassemble des projets concernant : la conception mécatronique, l’automatisation et la surveillance 

des procédés et des produits, la maîtrise de la mesure, le contrôle non-destructif, la surveillance et la maintenance des 

équipements en service. Il est structuré en 3 thématiques : 

- Intégration des Capteurs et Systèmes intelligents

- Surveillance des procédés et des équipements

- Contrôles Non Destructifs
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Thématique : Intégration des Capteurs et Systèmes intelligents

Le premier pas vers le composant intelligent consiste le plus souvent à intégrer des capteurs et les briques technologiques 

connexes pour réaliser de nouvelles fonctions de contrôle et de mesure physique telles que le comptage (durée de 

fonctionnement, cycles de fatigue, événements exceptionnels), d’identification, de diagnostic, de surveillance et d’aide à la 

conduite. La mécatronique est centrée sur l’hybridation technologique avec comme finalité d’intégrer de l’intelligence, de 

rendre les produits et composants plus communicants et auto-adaptatifs et permettre de passer d’une offre de composant à 

une offre de solution. Cette thématique se compose de deux familles de projets :

- Intégration des Capteurs : Cette famille de projets traite du développement de capteurs en vue de leur intégration dans 

des composants mécatroniques (compacité ou miniaturisation, non intrusivité, énergie, communication) et notamment des 

capteurs autonomes communicants.

- Pilotage des systèmes : Cette famille de projets vise à optimiser le pilotage des machines (fonction d’aide à la conduite 

d’engins mobiles, comportement dynamique) par la mise en œuvre d’outils de simulation multi physiques,  l’instrumentation 

et la définition des lois de commandes associées.

Thématique Surveillance des procédés et équipements 

Les enjeux concernent ici les nouveaux capteurs et les techniques de traitement du signal, appliqués au contrôle non 

destructif. Elles permettent désormais la surveillance en service des équipements et le contrôle de pièces en production. Le 

développement de systèmes de surveillance en ligne d’équipements de production et de procédés vise à anticiper les pannes, 

à éviter les pertes d’exploitation, à garantir un niveau de productivité, de qualité et de sécurité, à réduire les consommations 

d’eau, d’énergie, de matière première mais aussi à préserver l’environnement des risques de pollution. L’application du 

contrôle en temps réel nécessite d’être capable de traiter automatiquement et rapidement un grand nombre d’informations. 

Les deux familles de projets sont :

- La surveillance des équipements (pompes, treuils,…) en service correspondant aux mesures de paramètres représentatifs de 

leur fonctionnement, à l’extraction des informations pertinentes pour l’identification des dysfonctionnements et à la gestion 

de ces données, notamment l’évaluation de leur nocivité. 

- La surveillance des ESP joue un rôle clé pour la maîtrise de l’intégrité et l’optimisation de la disponibilité et de la sécurité des 

unités de production.

 

Thématique : Contrôles Non Destructifs 

Les domaines principaux d’application du contrôle non Destructif concernent, d’une part, la détection, le positionnement, 

l’identification et le dimensionnement des défauts dans les pièces, les structures ou les assemblages et, d’autre part, la mesure 

de façon indirecte des caractéristiques des matériaux. Au sein de cette thématique les travaux visent le développement et/ou 

l’adaptation des technologies présentant des atouts pour la mécanique. Ces outils de contrôle doivent permettent de garantir 

les niveaux de qualité requis, dans des contextes de production de juste à temps, d’adaptabilité. Cette thématique comprend 

deux familles de projets :

- Les Multiéléments & la simulation des CND : ces travaux sont focalisés sur deux technologies : la mise en œuvre des capteurs 

multiéléments et la simulation des CND. 

- L’Ingénierie du CND : aux technologies classiques, comme le ressuage, la magnétoscopie, les courants de Foucault, la 

radiographie x ou γ, les ultrasons, sont venues s’ajouter des technologies innovantes : TOFD, ondes guidées, émission 

acoustique, ACFM, Tomographie, thermographie stimulée. La diffusion de ces méthodes en mécanique implique la validation 

de leur adéquation aux spécificités des métiers, à la définition des critères d’acceptabilité des défauts et leur intégration dans 

les normes ou autres référentiels.

Axe Développement Durable
Le concept de développement durable fait appel à l’ensemble des méthodes et technologies « soucieuses » de l’impact sur 

l’environnement, tout au long du cycle de vie d’un produit ou d’un procédé. Malgré les réticences dues aux contraintes, 

réglementaires notamment, et aux risques de voir fondre les marges de manœuvre commerciale, ce thème représente 

désormais aussi une opportunité d’innovation et de croissance, et peut constituer le moyen de s’assurer d’un avantage 

concurrentiel. 

La R&D dans le domaine du développement durable concerne aussi la dimension sociétale au travers d’études sur l’intégration 

du facteur humain et l’ergonomie. L’analyse de l’activité des opérateurs et des interactions avec leur environnement permet 
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d’améliorer les conditions de travail, de réduire les risques, notamment les maladies professionnelles dont les TMS et 

d’améliorer la productivité. 

Cet axe technologique rassemble des projets concernant : le management de l’environnement et des risques industriels 

pour l’anticipation des besoins de mise en conformité réglementaire, la mise en œuvre de démarches d’éco-conception et de 

technologies réduisant l’impact environnemental des procédés et des produits. Il est structuré en 2 thématiques : 

- Eco-procédés en mécanique

- Efficacité Environnementale des Produits et Procédés

Thématique : Eco-procédés en mécanique

Face à un cadre réglementaire de plus en plus strict, conduisant à réduire le niveau de rejets nocifs il s’agit, d’aider les 

entreprises de mécanique à mettre en œuvre des procédés de fabrication (usinage, formage,…) de préparation/traitement 

propres qui répondent à ces nouvelles normes. D’une manière plus générale il s’agit de renforcer les actions de recherche, 

d’innovation et de transfert du Cetim dans les écotechnologies. Un second enjeu concerne l’élimination des polluants de 

façon à entrainer un rebouclage vertueux entre la démarche technologique et la démarche environnementale. Dans certains 

cas les effluents peuvent même devenir des matières secondaires et une source de revenus. Quatre familles de projets 

constituent cette thématique :

- Éco-procédés en Traitements de surface : De nouveaux procédés de traitements de surface sont en développement et 

peuvent apporter des réponses aux besoins mécaniciens. 

- Éco-procédés en Nettoyage et Dégraissage : Il convient d’explorer des techniques comme le CO2, la vapeur sèche pour en 

évaluer leur potentialité à remplacer les solvants chlorés et les lessives. 

- Substances Chimiques : développer les outils nécessaires pour aider les mécaniciens dans la prise en compte des obligations 

réglementaires liées à l’utilisation des substances chimiques dans leurs produits et procédés.

- Éco-innovation : Aujourd’hui les nouvelles technologies de l’énergie et les écotechnologies représentent une véritable 

opportunité de croissance et d’innovation.

Thématique : Efficacité Environnementale des Produits et Procédés

Il s’agit de respecter, anticiper les obligations réglementaires (Directives Reach, VHU, D3E, RoHS, ...) pour concevoir, fabriquer 

des produits, en intégrant leur fin de vie de manière à réduire leur impact sur l’environnement, plus sobre en ressources 

naturelles et avec une performance énergétique optimisée. C’est également l’optimisation de la prise en compte de cette 

thématique dans le processus de conception. Eco-concevoir nécessite aussi de pouvoir communiquer sur la performance 

environnementale d’un produit ce qui requiert la définition des référentiels appropriés. Elle se compose de deux familles de 

projets :

- Éco-conception et fin de vie des produits : L’éco-conception consiste à prendre en compte, dès la phase de conception d’un 

produit ou d’un service, son impact environnemental tout au long du cycle de vie, en incluant les contraintes de recyclage 

et de valorisation en fin de vie.

- Efficacité Énergétique : Les coûts des énergies (combustibles fossiles, électricité) vont en augmentant, la réglementation 

instaurée tant à imposer une réduction des émissions de CO2 : il s’agit d’innover grâce à des solutions moins énergétivores 

et plus propres.

Identifier nos orientations prioritaires
Les attentes globales de la société constituent les grands défis sociétaux auxquels les institutions et les marchés doivent 

répondre. Ces grands défis identifiés dans l’étude « Marchés du futur : stratégie industrielle 2020 » réalisée par le GFI, 

concernent la santé et le bien-être, la sécurité des personnes et des biens, le développement durable, la connectivité des 

personnes, des équipements et des organisations. Ils se déclinent en besoins sociétaux qui sont exprimés dans l’absolu sans 

présager des réponses qui peuvent être proposées et auxquels vont devoir répondre les entreprises. Ils correspondent à 

des besoins s’adressant entre autres à des produits, des procédés ou des services mécaniciens et qui nécessitent la levée de 

verrous technologiques et technico-économiques permettant aux entreprises de satisfaire ces besoins dans des conditions 

optimales de compétitivité et de respect du développement durable. Des technologies, susceptibles de leur fournir des 

avantages concurrentiels, sont identifiées pour y répondre. Elles sont déclinées dans des projets porteurs d’applications 

pouvant conduire à leur industrialisation et à la mise sur le marché de produits innovants.

Pour effectuer l’analyse des tendances technologiques des marchés, le Cetim s’est appuyé sur les recueils de besoins 
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effectués dans le cadre des comités programmes et des commissions professionnelles. Les tendances technologiques des 

grands marchés de la mécanique tels que : bâtiment, énergie, transports, agro-alimentaire, environnement et cycle de l’eau 

ont été identifiées dans le cadre de la préparation de l’exercice Technologies Prioritaires en Mécanique 2015. Elles permettent 

de déterminer les technologies poussées par les grands donneurs d’ordres et sur lesquelles la Mécanique devra se positionner 

rapidement. Enfin, le Cetim est un acteur important de la R&D partenariale dont l’importance conditionne l’abondement reçu 

en tant qu’Institut Carnot qui complète les ressources collectives du Cetim. Les prestations marchandes effectuées dans ce 

cadre ainsi que le retour des grands clients du Cetim ont complété cette analyse.

Dans une approche à dominante technologique, la mise à jour des Technologies Prioritaires 2010 est effectuée grâce à l’analyse 

des thématiques de R&D amont des projets soutenus par l’ANR, une veille stratégique sur les orientations des entreprises 

technologiques et des projets des pôles de compétitivité ainsi qu’une analyse des activités de centres de transfert de 

technologie européens comme les instituts Fraunhofer en Allemagne, le Sirris en Belgique, le TNO aux Pays- Bas ou le VTT en 

Finlande. De grands programmes de réflexion stratégique tels que la plateforme européenne ManuFuture et la coordination 

par la FIM des pôles de compétitivité mécaniciens au sein de MécaFuture sont également pris en compte.

Dans le contexte économique particulier de la Mécanique française, le Cetim a adapté sa politique de R&D pour 2011 en 

maintenant sa stratégie assise sur les quatre axes technologiques pour structurer des projets technologiquement ciblés, 

développer les participations publiques et privées aux projets de développement en R&D, confirmer l’ancrage fort avec les 

laboratoires communs et les plates-formes technologiques (ENISE, UTC, TECHNOCAMPUS) et profiter de la synergie créée par 

l’Alliance Mécanique, Matériaux et Procédés (MECAMAT PRO) des Instituts Carnot, s’impliquer fortement dans les opportunités 

de grands projets nationaux et régionaux. 

La combinaison de ces éléments a permis de construire les orientations du Centre pour l’année 2011, et ce, pour chaque 

programme stratégique suivant deux axes : le développement de la réponse à la demande économique et sociétale, et les 

capacités technologiques de la galaxie formée par le Cetim et ses centres associés et partenaires.

 

leur déClinaiSon Pour l’axe matériaux ProCédéS eSt la Suivante :
Thématique Procédés Innovants

- Mise en œuvre des poudres : valorisation des travaux de fabrication de pièces en multi-matériaux, développement de la 

compaction grande vitesse des polymères, pré-industrialisation de procédés de revêtements innovants et Développement 

de la fusion laser sous vide ;

- Découpage adiabatique : développement d’outillages performants ;

- Usinage assisté par vibrations : valorisation des résultats du projet de forage grande vitesse vibratoire et développement du 

perçage vibratoire dans des matériaux sandwich ;

- Procédés robotisés : développement d’une cellule robotisée de parachèvement et projet régional de maîtrise de la précision 

du perçage par robot ;
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- Simulation des procédés de fabrication : valorisation des résultats de la thèse sur le renforcement des joints soudés par 

martelage ultrasonore et finalisation de la thèse sur la simulation du redressage de tôles d’acier à haute résistance ;

Thématique Composites et Élastomères

- Thermo-compression : poursuite du projet OPTIFORM et valorisation des résultats par la fabrication des pièces en composite 

thermoplastique en codéveloppement et en réalisation des prestations de services ;

- Pultrusion : mise au point du procédé dans le cadre du projet DRIVOX et de la fabrication des profilés en composite 

thermoplastique en codéveloppement et en R&D partagée ;

- Assemblage : développement de la plateforme d’assemblage multi-matériaux, consolider les connaissances sur la durabilité 

des assemblages collés et valoriser les résultats du projet MP32 ;

- Durabilité des composites : consolidation des connaissances, des techniques d’évaluation de l’endommagement dans les 

composites et valorisation des résultats des projets R&D en réalisant des actions individuelles de transfert ;

- Élastomères en mécanique : développement de la mise en œuvre des élastomères nano-chargés et étude du comportement 

des caractéristiques mécaniques, physicochimiques et de résistance au vieillissement du matériau final, valorisation des 

résultats des projets R&D déployés dans le cadre du partenariat Cetim-LRCCP.

Pour l’axe Conception Simulation Essais, les orientations pour 2011 sont :
Thématique Conception et calcul en mécanique

- Composants fiables et sûrs : développement sur la nocivité des défauts dans le cadre de la liaison entre CND et calcul (en lien 

avec l’axe Mécatronique Contrôle Mesures) et valorisation en conception fiabiliste ;

- Conception en étanchéité : poursuite de l’action professionnelle en particulier dans le domaine de la liaison entre assemblage 

et étanchéité ; thèse sur l’étanchéité dynamique.

- Conception de composants et équipements silencieux : mise en œuvre du projet SIMUVIAC en action professionnelle, sous 

réserve de l’établissement d’un business plan ;

- Codes et règles de construction : développement dans le cadre de l’action professionnelle ;

- Simulation : valorisation en fatigue vibratoire (critère de dimensionnement et personnalisation des essais) et dans le domaine 

de l’optimisation en conception, développement d’applications en simulation hydraulique.

Thématique Ingénierie des assemblages

- Simulation des assemblages : valorisation des travaux R&D par le développement d’une plate-forme logicielle assemblage 

intégrant des outils de simulation des procédés et dimensionnement mécanique ;

- Conception des assemblages : valorisation dans le cadre de l’action professionnelle ;

La déclinaison par thématique de l’axe Développement durable concerne :
Thématique Éco-procédés en mécanique

- Nettoyage et Dégraissage : valorisation des études de faisabilité sur les technologies vapeur sèche et CO2 et lancement 

d’études sur de nouvelles technologies propres (nettoyage vibratoire, etc.) ;

- Traitements de surface : Finalisation et valorisation du projet avec le CIRIMAT sur les Sols-gels et la tenue à la corrosion des 

aciers inoxydables (dépôt de brevet) ;

- Risque chimique : À l’issue de la phase d’inventaire et de priorisation des substances critiques pour la mécanique, il s’agit, au 

travers d’actions de veille stratégique, d’approfondir notre connaissance de ces substances pour pouvoir ensuite déterminer 

les procédés de substitution à investiguer ;

Efficacité environnementale des produits et procédés

- Éco-innovation : Déploiement du projet européen Remake qui a vocation à favoriser le développement de projets éco-

innovants. Poursuite des travaux sur les bioproduits ;

- Efficacité environnementale des produits et des procédés : poursuite des développements sur la fin de vie des produits en 

lien avec la thématique ingénierie des assemblages. Lancement de travaux sur les liens entre méthodes simplifiées et Analyse 

du cycle de vie. Développement des programmes sur la performance énergétique des équipements fixes & engins mobiles.
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Pour l’axe Mécatronique Contrôle Mesures, les orientations R&D 2011 sont les suivantes :
Thématique Intégration des capteurs et des systèmes intelligents

- Pilotage des systèmes : Démarrage du projet ActisurTT et montage de projets collaboratifs sur la détection d’obstacles

- Capteurs : montage de projets collaboratifs, poursuite des codéveloppements et des thèses en cours

- Transmission de Puissance (nouveau faisceau de projets) : lancement du projet MOVEO DEGE et dépôt d’un projet collaboratif 

sur les systèmes mécatroniques de transmission

Thématique Surveillance des procédés et des équipements

- Surveillance des équipements : développement en nocivité des défauts dans le cadre de la liaison entre CND et calcul (en 

lien avec l’axe Conception Simulation Essais), développement international sur les méthodes de CND et projet collaboratif 

ou codéveloppement en maintenance prédictive ;

Thématique Contrôles non destructifs

- Contrôles Non Destructifs : poursuite des travaux sur la simulation des CND, les multiéléments et la tomographie. Lancement 

de travaux sur la thermographie stimulée.
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La mission d’anticipation technologique
Ouvrage « Technologies prioritaires en mécanique 2015 » : une vision 
prospective et actualisée des évolutions technologiques à moyen terme
Lancé fin 2009, l’exercice Technologies Prioritaires en Mécanique 2015 vise à identifier les technologies – émergentes ou diffusantes 

– les plus prioritaires pour les entreprises mécaniciennes, à l’horizon 2015. Cette démarche est pilotée par un groupe de travail 

constitué d’industriels de la FIM, de décideurs des centres techniques mécaniciens (Cetim, Cetiat, IS), ainsi que de représentants 

du monde de la recherche. Un premier manuscrit a été présenté au Comité Scientifique et Technique de décembre 2010. Dans 

ce document, les 41 technologies prioritaires sont regroupées en 7 grands domaines : entreprise performante, développement 

durable, matériaux et surfaces, procédés de fabrication, conception et simulation produit process, mécatronique et contrôle 

et surveillance produit et process. Chaque technologie est présentée sur 2 pages : descriptif et enjeux, difficultés d’acquisition, 

impacts, professions et filières concernées, état de la technologie en 2010 et prospective sur 2015 et 2020.

En 2011, il est prévu de finaliser ce manuscrit en prenant en compte les remarques des industriels membres d’instances. 

Ensuite, ce document sera mis à disposition sur le site web du Cetim, dans un format ergonomique permettant la navigation 

entre les différentes technologies. Par ailleurs, l’année 2011 sera consacrée à la diffusion de cet exercice de prospective au sein 

des commissions professionnelles, afin qu’elles y identifient de futurs sujets d’études.

Pour compléter la valorisation de cet exercice important, des réunions d’information seront organisées tout au long de l’année 

pour transférer les résultats.

Veille technologique : surveillance des évolutions scientifiques  
et techniques, au niveau international
Les entreprises mécaniciennes attendent de leur centre technique qu’il leur assure une veille active sur l’évolution des 

technologies pouvant les impacter aujourd’hui ou demain. En complément de la cinquantaine de thèmes de veille demandés 

par les professions, d’autres sujets plus transversaux sont également suivis de près. Les actions de veille peuvent se décliner 

en trois grandes familles :

Veille sur des technologies transversales

Dans ces veilles, on retrouve plus ou moins l’architecture des technologies prioritaires :

• Mécatronique 

• Développement durable

• Entreprise performante

• Conception, simulation

• Nanotechnologies

• Assemblages

• CND

• Matériaux composites

En complément, deux autres veilles transversales seront menées sur :

- l’impact des nouvelles motorisations automobiles sur la mécanique (action démarrée en 2010)

- les opportunités des énergies renouvelables pour la mécanique

Veille normative

Le Cetim continuera à mettre à la disposition des entreprises mécaniciennes la veille normative réalisée par l’UNM. Trois fois 

par an, chaque profession bénéficie ainsi d’une alerte sur les projets de normes.

Surveillance de l’environnement scientifique et technique du Cetim

Le Cetim continuera de surveiller l’environnement scientifique et technique de la mécanique, au niveau international :

- surveillance des projets de R&D dans les pôles de compétitivité, 

- appropriation de l’exercice Technologies Clés 2015 du Ministère de l’Industrie

- suivi des réflexions dans le cadre du Grand Emprunt / Investissements d’avenir et des Etats Généraux de l’Industrie

- benchmark avec les Fraunhofers allemands et autres dispositifs de R&D au niveau européen.
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La mission d’innovation technologique
C’est la mission essentielle du Centre technique, afin de soutenir l’innovation, le progrès technologique et le développement 

dans les secteurs professionnels des industries mécaniques. Elle se décline en trois lignes d’actions : les actions sectorielles, les 

actions de R&D générique et les projets applicatifs fédérateurs. 

Les actions sectorielles
Ces travaux sont programmés et pilotés dans leur déroulement par des commissions en concertation avec les organisations 

professionnelles concernées. La maîtrise d’ouvrage de ces actions est assurée au quotidien par un « chargé de profession 

» qui est le représentant du client « profession » auprès des pôles d’activité du Cetim. Dans ce cadre, il est nécessaire de 

poursuivre l’action de défense et de progression des différents métiers mécaniciens par une politique plus volontariste. Il s’agit 

de répondre à une demande forte pour rénover l’action des commissions professionnelles en créant les synergies propices à 

l’innovation dans les secteurs professionnels, notamment par les orientations suivantes :

-	assurer le fonctionnement de comités de programme permettant des regroupements pour globaliser des sujets, favoriser 

le lien avec les projets applicatifs fédérateurs du Cetim et organiser des journées de transfert dans le cadre de ces comités 

de façon à restituer les résultats obtenus plus lisiblement que par le passé et en élargissant le public à l’ensemble des 

professions.

- 	tendre vers une meilleure valorisation de l’action sectorielle en définissant des projets conduisant à des produits diffusables ;

- 	prendre en compte la dimension marché en créant des passerelles avec les groupements de marché de la FIM ;

- 	organiser les travaux différemment en tendant vers des tâches exécutées rapidement (indépendamment du cycle des 

commissions) afin de répondre avec réactivité aux besoins professionnels immédiats tout en construisant parallèlement des 

programmes de recherche à moyen et long terme pour permettre de franchir des obstacles technologiques de fond.

Contribuer au réalisme industriel des réglementations  
et aider les entreprises à les mettre en œuvre
Le Cetim intervient à de nombreuses reprises à la demande de la FIM auprès des pouvoirs publics afin de donner un avis d’expert 

à propos  des projets de réglementations  nationaux et européens. Après avoir contribué à faire évoluer les textes dans le sens du 

possible  et  du réalisme industriel,  le Cetim développe un important  effort de sensibilisation, d’information qui se traduit par  

l’édition d’ouvrages qui font référence et l’organisation de nombreuses réunions d’information régionales, en particulier dans 

le cadre des « lundis de la Mécanique ». La FIM et le Cetim assurent également une veille réglementaire permanente qui 

permet, notamment pour les entreprises exportatrices, de connaître les normes et règlements applicables dans tous les pays 

du monde et d’adapter ainsi leurs produits pour éviter qu’ils ne fassent l’objet d’un rejet purement administratif. 
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Contribuer à la normalisation pour défendre les intérêts des entreprises 
du site France
Il s’agit également d’assurer une forte présence en normalisation, en particulier internationale, gage de la qualité des produits 

et services des industries mécaniques françaises et de leur accès aux marchés étrangers. C’est une demande croissante des 

professions qui s’appuient sur le Cetim et l’UNM. Ainsi, les experts du Cetim participent activement, dans bien des cas, en 

position d’animateur ou de leader, à plus de 200 groupes de normalisation nationaux, européens ou internationaux. Cette 

présence contribue à confirmer le haut niveau technologique des entreprises mécaniciennes basées en France et à promouvoir 

les solutions technologiques qui leur conviennent.

Les actions de Recherche et de développement
L’activité de R&D se compose de deux grandes familles d’actions que sont la R&D générique et la Recherche applicative. Les actions 

de R&D générique correspondent aux actions amont aux études professionnelles et transverses à l’ensemble des professions. Elles 

permettent le ressourcement scientifique du Cetim à travers quelques études fondamentales confiées aux laboratoires scientifiques, 

menées en relation et complément avec celles de la Fondation Cetim. Il s’agit également des partenariats entre les équipes Cetim et 

les principaux laboratoires d’écoles et d’universités en mécanique dans le cadre de laboratoires communs, de manière à maintenir un 

lien étroit entre les équipes du Cetim dont l’activité concerne les applications et le transfert et les équipes universitaires plus centrées 

sur la recherche de connaissances nouvelles. Enfin, le partenariat international, permet au Cetim, par la participation à des projets 

collaboratifs, de partager les démarches de R&D avec ses homologues européens, essentiellement. La recherche applicative permet 

de regrouper les forces vives du Cetim autour de spécialités fortes, mobilisatrices et visibles, ce qui facilite d’autant les coopérations 

internationales en affichant clairement des projets dans les axes technologiques prioritaires du Centre.

- Les principaux développements de la thématique Procédés innovants portent sur la mise en œuvre des poudres, le découpage 

adiabatique, l’usinage assisté par vibrations, les procédés robotisés et la simulation des procédés de fabrication ;

- Pour la thématique Composites et élastomères, il s’agit de la thermo-compression, la pultrusion, les assemblages multi-

matériaux, la durabilité des composites et les élastomères en mécanique ;

- La thématique Conception et calcul en mécanique adresse les projets concernant les composants fiables et sûrs, la conception 

en étanchéité, la conception de composants et équipements silencieux, les codes et règles de construction et la simulation ;

- En Ingénierie des assemblages, les développements sont réalisés en simulation des assemblages mécaniques et en conception 

des assemblages ;

-  L’Intégration des capteurs et systèmes intelligents constitue l’une des thématiques de l’axe mécatronique. Elle est relative à 

l’intégration des capteurs et des systèmes intelligents et au pilotage des systèmes ;

-  Toujours dans l’axe mécatronique, la thématique Surveillance des procédés et des équipements concerne la surveillance des 

équipements et la surveillance des équipements sous pression ;

- Les développements de la thématique Contrôles non destructifs portent quant à eux sur les multiéléments et la simulation 

des CND, d’une part et sur l’ingénierie du CND, d’autre part ;

- La thématique Éco-procédés en mécanique regroupe les projets sur les éco-procédés en nettoyage et dégraissage, les éco-

procédés en traitements de surface, les substances chimiques et l’éco-innovation ;

- Pour ce qui concerne l’efficacité environnementale des produits et procédés, les développements ciblent l’éco-conception 

et fin de vie des produits, et l’efficacité énergétique.

Ces projets de recherche applicative sont le champ privilégié de notre action sous le label Carnot. Les financements reçus à ce 

titre leur sont affectés ainsi qu’aux projets d’innovation.

 

 L’UNM coordonne tous les travaux de normalisation pour les professions mécaniciennes
 Majoritairement financée par le Cetim, l’Union de normalisation de la mécanique gère la normalisation  

dans le domaine mécanique tant au niveau national qu’européen ou international. Cette activité de  gestion
va de l’inscription au programme jusqu’à l’enquête probatoire et la publication de la norme. 

 L’UNM assure également une veille normative dont elle fait bénéficier les entreprises cotisantes du Cetim. 
 Elle assiste enfin les professions de la mécanique dans la définition de leur stratégie normative et assure

la concrétisation la plus efficace possible des stratégies convenues. 
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Implication dans les pôles de compétitivité 
Dans le cadre de son action le Cetim est présent au sein de différentes instances de gouvernance ou de commissions de 15 

pôles de compétitivité, porteur ou  partenaire dans 18 projets de recherche et développement labélisés par ces différents 

pôles de compétitivité et financés au titre des projets FUI.

Pour l’année 2011, treize dossiers sont en cours d’instruction correspondant aux développements effectués au sein des 4 axes 

technologiques du Cetim, on peut citer à titre d’exemple les  :

- 	Projet Regal en partenariat avec Regienov, Armines, CBT, Enise, 2PS labellisé par les pôles Viaméca et Mov’éo propose 

de développer en France les premières applications industrielles des procédés de revêtements multi-matériaux gazo-

dynamiques computer Controlled Detonation Spraying (CCDS) et Cold Gas Dynamic spray ( CGDS). Ces nouveaux procédés, 

récemment apparus dans le domaine des traitements de surface sont considérés comme particulièrement propres et 

respectueux de l’environnement. Ce projet collaboratif s’articule autour du développement d’applications ciblées dans les 

domaines des pièces automobiles mécanique et carrosserie, des travaux publics et du biomédical.

- 	Projet Select, Solutions d’Améliorations de l’Exactitude des Cellules roboTisées, en partenariat avec Montupet,  Dupuis 

Mecanique, Geomnia, EADS IW, Ensam Lille,  Mines de Douai, UPJV, labellisé par le pôle Itrans, à pour objet de répondre 

aux besoins des industriels d’avoir des robots plus précis, mobils qui se recalent automatiquement après déplacement, 

L’amélioration de la précision des robots passe par une prise en compte des défauts dominants (défauts statiques et 

dynamiques) dans la commande du système. Cette opération nécessite la synthèse de modèles avancés de robots, le 

développement d’algorithmes d’identifications rapides, ainsi que l’intégration (voir le développement) de moyens de 

mesures. Ces moyens de mesures seront exploités, d’une part, lors de la phase d’identification de ces modèles et d’autre 

part, lors de la correction en ligne des défauts. 

- 	Projet eT Bond, regroupant une dizaine de partenaires industriels et académiques, labellisé par le pôle AESE  dont l’objet est 

le développement d’adhésifs conducteurs, thermiques et électriques pour l’assemblage structural, de structures légères.
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Le dispositif Carnot : 2011 année charnière
Fin du premier cycle, lancement du suivant… 
Le Comité Carnot est composé d’industriels et de représentants des pouvoirs publics. Il a procédé à l’examen minutieux des Instituts 

Carnot pour évaluer les performances quadriennales atteintes. Au vu de la satisfaction exprimée, le Ministère de la Recherche 

s’apprête à lancer fin 2010 un nouvel appel à candidatures ouvert, pour une deuxième période de labellisation 2011-2015. 

L’année 2011 commencera donc par le défi d’obtenir le renouvellement du label Carnot, qui serait notifié en mars. Dans la foulée, 

on devra se positionner sur les deux appels à projets adressés aux Instituts Carnot :

• L’un dédié au renforcement du transfert de R&D vers les PME ;

• L’autre pour renforcer la position des centres de recherche Carnot vers l’industrie européenne. 

L’alliance Mécanique-Matériaux-Procédés regroupe les dix principales organisations de recherche mécanicienne ; elle est pilotée 

par le Cetim et le Cirimat et avait joué un rôle favorable pour établir des projets communs de R&D. Elle devra aussi offrir un 

ensemble de compétences scientifiques et techniques intégrées pour accompagner les entreprises dans leurs projets d’innovation 

d’une façon plus large. 

La collaboration franco-allemande avec les Instituts Fraunhofer et encadrée par les deux Ministères de la Recherche devra 

connaître un nouveau développement, tandis que d’autres coopérations bilatérales pourront se développer. 

La grande convention d’affaires recherche-industrie que sont les « Rendez-Vous Carnot » sera renouvelée à Lyon les 12 et 13 

octobre 2011 ; elle offre aux dirigeants d’entreprises la possibilité de rencontrer l’ensemble des Instituts Carnot capables de les 

aider dans leurs projets de recherche et d’innovation. 

Le paiement de l’abondement correspondant à l’activité de recherche partenariale développée en 2009 est réparti sur les années 

2009 et 2010, pour un montant total de 2,4 M€ en augmentation de 0,5 M€. En 2009-2010, le Cetim affecte la majeure partie des 

fonds en appui au financement collectif dans la réalisation des projets R&D suivants : 

• Simulation des Procédés d’Assemblage,

• Démarche de conception fiabiliste en fatigue,

• Intégration des capteurs Mécatroniques,

• Fabrication de pièces mécaniques en Multi-matériaux,

• Eco-Technologies en mécanique,

• Risques Chimiques en Mécanique,

• COntrôle - MEsures Technologies,

• Centre de Procédés Avancés de Fabrication (St-Étienne).

L’abondement 2011 relatif aux chiffres d’affaires en Recherche Partenariale des années 2009 et 2010 sera réparti, comme par le 

passé :

• au développement des partenariats,

• à la réalisation de plates-formes technologiques,

• et surtout à l’exécution du programme de projets de R&D.

Innovation : poursuite du succès
En 2010, nous avons  recentré nos capacités de financement, crise oblige ! mais malgré cet effort financier les résultats ont été au 

rendez-vous, preuve s’il en est que notre offre innovation et valorisation de nos travaux de recherche correspond à un besoin de 

nos entreprises mécaniciennes.

C’est ainsi que dix contrats de codéveloppement on été signés dont 7 courant 2010, et donc qu’un nouveau projet ou procédé 

industriel va voir le jour à court terme grâce au soutien du Cetim, rémunéré par des royalties issues de la commercialisation de 

ces innovations.

En 2011, nous allons poursuivre notre démarche en valorisant nos résultats sur l’ensemble de nos axes stratégiques : matériaux et 

procédés, mécatronique, contrôle mesure, technologie propre et en associant des industriels et des laboratoires de recherche à 

l’industrialisation de nouveaux produits et procédés.

La commercialisation de nos premiers produits et procédés ainsi étudiés devrait porter ses fruits, témoignant de la position de

« technical Angel » que nous avons su prendre.

Un soutien de porteurs de projets innovants, via le Cepi, sera de nouveau engagé, en étant cependant toujours sélectif. 
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Le Cetim a mis en place un dispositif de communication diversifié afin d’assurer la diffusion des résultats de l’ensemble des 

actions collectives la mieux adaptée auprès de ses cotisants :

La mission de diffusion 
de l’information technologique

Une communication en interaction avec ses cibles
Avec la mise en place du nouveau site internet, c’est une révision éditoriale complète qui s’est opérée tout au long de l’année 

2010, conjuguant recherche d’efficacité et d’économies. Cette adaptation du dispositif de diffusion des résultats d’action 

collective se poursuit en 2011. Il s’agit de gagner en « agilité » afin d’augmenter la pertinence et l’efficacité des actions au 

bénéfice des cotisants et de notre réseau R&D.

L’atteinte de cet objectif passe par la mise en place d’une analyse des retours obtenus via le site internet, le service question 

réponse ou à l’occasion des événements (journées, lundis de la mécanique, congrès, salons…). Les indicateurs « terrains » 

ainsi obtenus devant conduire à un pilotage et à une adaptation permanente du contenu et de la forme des actions de 

communication dédiées au transfert de résultats.
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PubliCationS 2011 
● Cotations ISO – Édition 2011

● Recueil Analyse des défaillances des ressorts - Édition 2011

● Sécurité des machines : analyse des risques par la méthode IDAR

● Mise à jour des Données d’usinage

● Traitement de surfaces des ressorts

● Fiches conseil « Sols pollués »

● Mise à jour des Données techniques en découpage-emboutissage

● L’ergonomie, une aide à la conception dans le cadre de la directive machine 2006/42/CE

● Analyse de défaillance des composites

raPPortS PerFormanCeS

Par ailleurs, 25 rapports seront édités dans la collection Performances

● Maintenance prédictive par vibration

● Défauts d’aspect des pièces traitées au tonneau

● Guide de bonnes pratiques de conception de la fonction étanchéité pour les fours

● Substitution des aciers inox austénitiques

● Bruit des installations de pompage

● État de surface des garnitures mécaniques en fonction des fuites

● Étanchéité dynamique pour les moteurs et compresseurs

● Remplacement de l’Hélium pour les mesures de fuite en robinetterie

● Guide Utilisateur des centres d’usinage multifonctions

● Résolution des problèmes vibratoires en UGV

● Assurer la conformité des pièces usinées

● Usinage des composites

● Grainage Laser

● Conception Fiabiliste des machines outils

● Usinage à sec : Modus Operandi

● Action Directive Agents Physiques : Vibration et Bruit

● Spécifications des réducteurs pour engins de levage 

● Couronnes en manutention levage

● Fatigue des liaisons Tenons-mortaises

● Mesures acoustiques par antennerie

● Évaluation vieillissement treuils

● Soudage : Fissuration en zone fondue

● Soudage : Fil fourrés et hydrogène

● Soudage : Energie de soudage et QMOS

● Soudage : soudage MAG court circuit

ConGrÈS 2011
● Fatigue Design à Senlis les 23 et 24 novembre 2011

JournéeS teChniqueS 2011

● Journée de transfert « Machines et process » à Senlis, 1er trimestre 2011

● Journée de transfert « Transmissions et Roulements » à Senlis, le 24 mai 2011
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Le SQR
Le Service Question Réponse du Cetim … un service apprécié par les mécaniciens
Comment trouver le spécialiste qui peut vous aider à choisir un matériau, connaître une norme en traitements de surface ou 

en serrage de vis, comment produire en respectant les réglementations de protection de l’environnement, être accompagné 

dans la mise en conformité d’une machine ou bien comprendre certaines exigences de vos clients ?

Les conseillers du SQR recherchent le véritable besoin dans l’expression de la demande et le transmettent à l’expert qui pourra 

le mieux y répondre. Ils garantissent la traçabilité des demandes et avec les équipes du Cetim s’assurent de la pertinence des 

réponses apportées dans le délai le plus adapté aux besoins de nos clients.

Gratuit pour les cotisants du Cetim pour lesquels il constitue un premier avantage essentiel, le SQR est également ouvert aux 

non cotisants. Plus de 50 % des 16 000 contacts annuels du SQR débouchent sur une intervention de conseil ou d’assistance 

technique, apportant une réponse concrète et rapide aux problèmes posés. Plus de 90 % des utilisateurs interrogés se déclarent 

satisfaits, ce qui positionne le SQR comme un maillon fort de la relation entre le Cetim et les entreprises.

La mission du SQR reste plus que jamais d’actualité. Elle doit évoluer afin de converger vers l’interactivité liée aux fonctions 

du nouveau site Internet. Il s’agit de contribuer à la mise en place d’une analyse fine de la connaissance et des besoins des 

cotisants clients et cotisants afin de piloter les contenus informatifs et les réponses qui leur sont fournies.

Le Service Question Réponse est accessible au 03 44 67 36 82, du lundi au jeudi de 8h30 à 18h, et le vendredi de 8h30 

à 15h30 et par courriel : sqr@Cetim.fr.

Quelques chiffres à décembre 2010

● Journée de transfert « équipements fluidiques » à Senlis, le 13 octobre 2011

● Journée de transfert « Mise en forme et traitement » à Senlis, 2e semestre 2011

● Journée de transfert « Filière usinage » à Senlis, 2e semestre 2011

● Journée « efficacité énergétique » à Saint-Étienne le 1er février 2011

60 lundiS de la méCanique 

SalonS 2011
● Midest – du 15 au 18 novembre 2011 à Villepinte

● Industrie – du 5 au 8 avril 2011 à Lyon

● Le Bourget – du 20 au 26 juin 2011 

● Foire d’Hanovre  - du 4 au 8 avril 2011 

PartiCiPation À deS maniFeStationS orGaniSéeS Par deS tierS en 2011
● Journées Cofrend du 24 au 27 mai à Dunkerque

● EMM 2011 – 9es rencontres européennes de la mécatronique

● Symposium Pump User aux USA du 12 au 15 septembre 2011 : Conférence « Calcul hydraulique des pompes »
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Les actions collectives régionales
S’appuyant sur le réseau de délégations régionales du Cetim, des actions adaptées aux spécificités de chaque bassin industriel 

sont conduites chaque année et touchent plusieurs centaines de PME, le plus souvent sous l’égide des « comités mécaniques 

régionaux ». Ces actions collectives font majoritairement appel à des financements locaux, le Cetim venant abonder ces 

contributions, autant que de besoin, dans le cadre de sa politique de transfert vers les entreprises cotisantes et, en particulier, 

les plus petites d’entre elles. Le tableau ci-après représente les principales actions déjà programmées, dans ce cadre, en 

2010.

Innovation
et mutations technologiques
Émergence et structuration de projets 
et plateformes : mécatronique, 
matériaux composites, poudres...
Transfert des groupes vers les PMI
Collaboration avec les pôles 
de compétitivité, CRI, CREATI...

PACA

Rhône-Alpes

Bourgogne

Île-de-France

Picardie

Nord-Pas-de-Calais

Pays de la Loire

Midi Pyrénées

Veille 
et développement des procédés
Maîtrise des procédés de fabrication :
peinture, collage, usinage, soudage,
découpage...
Veille collective en synergie avec les 
syndicats professionnels : robinetterie, 
découpage emboutissage
Collaboration avec les pôles techno-
logiques régionaux

Maîtrise de l’énergie 
et environnement
Déclinaison et valorisation de grands 
projets Cetim : Ecotec versus Cleanmeca
Intégration de la nouvelle 
réglementation Reach
Réduction des coûts énergétiques en 
milieu industriel (Process et Utilités)
Production propre

Performance 
des systèmes de production
De l’action « spot » à l’approche 
globale et intégrée (TPM, Lean...)
Évolution et/ou automatisation des 
systèmes physiques et d’informations
Référentiels Qualité sur les filières de 
marchés : EN9100, Nadcap, Marquise...

PACA

Rhône-Alpes

Bourgogne

Île-de-France

Picardie

Champagne-Ardenne

Méthodes, 
devis et prix de revient
Synergie interrégionale sur Méthodes 
Devis avec benchmark et capitalisation
Intégration de chaîne complète 
Méthodes - Devis - Prix de revient avec 
approche technico-économique

Coopération
clients, fournisseurs
Performance globale en entreprise 
étendue avec dynamique interrégionale
Prise en compte des enjeux différenciés 
des parties prenantes : financeurs 
publics, clients, fournisseurs
Thèmes centraux de la « supply chain » 
et évolution du champ d’application :
lean, co-développement

Rhône-Alpes

Picardie

PACA

Rhône-Alpes

Franche Comté

Île-de-France

Picardie

Nord-Pas-de-Calais

Pays de la Loire

Poitou Charentes

Bretagne

Auvergne

PACA

Rhône-Alpes

Lorraine
Île-de-France

Picardie

Nord-Pas-de-Calais

Midi Pyrénées

Auvergne

Limousin

Bretagne

Auvergne

Picardie

Midi Pyrénées

Aquitaine

Les principaux thèmes des actions collectives régionales 
(en plus d’Acamas) en 2010

Limousin

Pays de la Loire

Île-de-France
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Le grand projet Acamas 

Avec 18 régions couvertes et plus de 720 PME-PMI engagées en 2010,
l’organisation d’Acamas répond à des problématiques régionales
Des chefs de projets dédiés pilotent dans 18 régions les actions Acamas qui sont menées sous l’égide de comités de pilotages 

réunissant les partenaires impliqués directement dans l’accompagnement économique des entreprises : Conseils Régionaux et 

autres collectivités territoriales, Direccte, organisations professionnelles, chambres consulaires, organisations professionnelles 

clientes, ……. 

Dans certaines régions, Acamas est mis en œuvre au niveau régional en coopération avec les initiatives déjà conduites sur 

place par les professions de la mécanique : Stratégie PME en Rhône-Alpes, STRAT’AERO en PACA, AMIGARD en Languedoc-

Roussillon.

A fin 2010, plus de 720 entreprises auront adhéré au projet ACAMAS et le GIE œuvre pour atteindre un objectif de plus de 800 

entreprises engagées pour la fin de l’année 2011. 

Au cours de cet exercice 2011, le démarrage d’une nouvelle tranche de 192 entreprises pour Stratégie PME et trois nouvelles 

opérations en Lorraine, en Bretagne et en PACA vont permettre de dépasser les 1000 entreprises susceptibles de bénéficier  

du programme ACAMAS.

Avec une ambition fédératrice interrégionale, le programme Acamas agit pour développer le travail en réseau sur les filières 

de marchés telles que l’automobile, l’aéronautique, le machinisme agricole, l’alimentaire ou l’énergie. 

Acamas constitue un programme d’accompagnement des PME mécaniciennes dans une démarche d’anticipation et de 

changement pour :

- appréhender les nouvelles donnes des marchés, 

- adapter leur offre aux exigences sans cesse évolutives des donneurs d’ordres

- maîtriser leur positionnement dans les filières clientes et améliorer leur vision du futur

- renforcer leur flexibilité et leur compétitivité,

- permettre des alliances au sein des réseaux de partenaires.

Ce programme concerne toutes les PME mécaniciennes, les entreprises de sous-traitance, les fabricants de composants et 

les constructeurs de biens d’équipement. Créé par la FIM avec le soutien  du Cetim, le GIE Acamas gère le programme cadre 

national.
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R&D et prestations de service à haute valeur ajoutée
En forte progression depuis quelques années et compte-tenu de la baisse conjoncturelle de la taxe affectée, les actions 

marchandes représentent désormais plus de 40 % du budget du Centre.

Elles témoignent d’une vitalité technologique reconnue par les plus grands groupes et constituent, de fait, une forme 

particulièrement significative de valorisation des programmes d’intérêt collectif menés par le Centre.

Tirant sa pertinence et sa légitimité de ces mêmes travaux d’intérêt collectif, cette part marchande de l’activité du Cetim a le 

quadruple avantage :

- de s’assurer, en conditions industrielles réelles et avec la sanction du marché, de la pertinence des résultats obtenus ;

- de permettre aux PME mécaniciennes la mise en place rapide d’innovations technologiques pour jouer à plein leur rôle 

d’accompagnement du développement de leurs donneurs d’ordres ;

- de valoriser, auprès de clients « grands comptes » nationaux et internationaux, la qualité et l’apport technologiques des 

entreprises mécaniciennes françaises qui assurent l’essentiel du financement et le pilotage de leur Centre technique ;

- de dégager des moyens supplémentaires pour financer les travaux de fond du Cetim.

L’intégration au réseau des instituts Carnot vient renforcer cette position. Elle ouvre à nos clients un vaste potentiel d’extension 

de leur capacité de R&D. Le Cetim, de par son mode de gestion industriel, constitue un coordinateur privilégié pour mener des 

projets multidisciplinaires. Ceci dans un modèle économique avantageux pour l’entreprise pouvant bénéficier, via le crédit 

d’impôt-recherche, d’un financement allant de 60 à 100 % de l’effort de R&D entrepris.

Après la mise en place des « packs infrastructures et composites » en 2010, 2011 est consacré à la poursuite de la construction 

d’offres globales et multidisciplinaires pour répondre aux attentes mécaniciennes de toutes les grandes filières industrielles. 

 




